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Grandes cultures

Après un mois de janvier exceptionnellement doux, février 2018 aura été bien 
froid, plus ensoleillé au nord qu’au sud et inégal en termes de précipitations.
La température moyenne de 3,6 °C sur les douze stations de la région est 
inférieure à la normale de 2,75 °C. Excepté un léger redoux en milieu de mois, les 
températures ont été particulièrement basses, avec de très nombreuses gelées 
(15 jours en moyenne) et un pic de froid exceptionnellement tardif du 25 au 28 
février. Limoges n’a pas dépassé - 2,1 °C le 27 février et le sud de la région a été 
touché par un épisode neigeux conséquent le 28. Côté précipitations, la situation 
est plus contrastée avec un bilan mensuel excédentaire enregistré dans le sud de 
la région ainsi qu’à Cognac. En cumulé depuis octobre, la pluviométrie est très 
proche de la normale.

Les deux vagues de froid enregistrées en février bloquent les reprises de 
végétation des cultures d’automne engagées en janvier.
Des attaques d’altises conséquentes dans le nord-ouest de la région vont 
probablement nécessiter le retournement de parcelles de colza.
Toujours inférieur à la moyenne 2015-2017, le cours du blé tendre rendu Rouen, 
profite cependant du dynamisme des marchés de fin de mois et gagne quelques 
centimes par rapport à janvier 2018.

Malgré le retour traditionnel de la consommation après les fêtes de fin d’année, 
les marchés des fruits et légumes d’hiver sont déséquilibrés, en raison notamment 
des conditions climatiques. En effet, un début de mois de février très pluvieux, 
puis une période de grand froid, ont impacté la logistique et les transports. En 
fin de mois, la campagne se met en place en tomate et pour la fraise en variétés 
longues.

Les volumes de sorties de chais de vins AOP progressent. Le marché est bien 
orienté, avec par exemple un prix du vrac en hausse de 19 % en Bordeaux rouge 
sur sept mois de la campagne 2017-18 par rapport à 2016-17.
Les exportations de vins de Bordeaux sont en augmentation de 7 % en volume et 
14 % en valeur en 2017 par rapport à 2016.
Les expéditions de Cognac sont également très dynamiques.
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Les abattages de porcs augmentent en janvier mais la baisse structurelle de 
la production régionale observée depuis fin 2016 n’est pas enrayée avec, en 
glissement annuel, une baisse de 5 % du volume abattu dans la région. Le cours 
du porc charcutier a enclenché sa hausse saisonnière en février et rejoint la 
moyenne triennale 2015-16-17 du mois.
Les abattages de poulets et coquelets progressent nettement en janvier. 
Cependant, la tendance reste au repli pour les abattages de volailles de chair 
dans l’inter-région Nouvelle-Aquitaine - Midi-Pyrénées.
Les abattages de palmipèdes retrouvent leur niveau de 2016 pour le mois de 
janvier, soit avant les deux épisodes de grippe aviaire qui ont lourdement impacté 
la production régionale. Les effets en sont encore perceptibles avec en glissement 
annuel, des abattages en repli de plus de 10 %.

Les sorties reprennent entre décembre et janvier pour les gros animaux de 
boucherie. Le cours du bovin mâle est légèrement baissier mais le marché reste 
porteur. L’offre s’est en effet nettement réduite en 2017 au profit des exports de 
broutards. La tendance est plus lourde pour les vaches allaitantes. Le cours de la 
vache limousine se maintient difficilement en février. Le cours de la vache laitière 
suit la hausse saisonnière, au même niveau que l’an passé.
L’offre modeste en veau permet de maintenir des prix élevés en février. La 
production de veau reste globalement en recul dans la région, de -3,3 % en 
glissement annuel.
Le marché est fluide en broutard. La demande vers l’Italie est régulière et 
l’ouverture en mars du marché tunisien devrait renforcer la demande sur le 
territoire régional.
Les abattages d’ovins se rétractent en janvier. Les cours sont haussiers en février 
pour la brebis comme pour l’agneau, avec des prix supérieurs à la moyenne 
triennale 2015-16-17 du mois.

Les volumes de lait de vache livrés poursuivent leur hausse saisonnière, mais 
à un niveau nettement inférieur à celui observé avant la crise laitière. Le prix 
moyen du lait suit la tendance baissière de début d’année et repasse en-dessous 
de 350 € / 1 000 litres pour le mois de janvier 2018.
En janvier, le prix du lait de chèvre enclenche son habituelle baisse saisonnière 
et reste conforme à la moyenne triennale 2015-16-17.
La reprise de la production se poursuit en lait de brebis. Les livraisons ne cessent 
de progresser dans la région. En cumul sur l’année 2017, elles ont ainsi augmenté 
de 3,1 % par rapport à l’année précédente.
Le prix moyen du lait de brebis est conforme à la moyenne triennale 2015-16-17 
pour le mois de janvier.

Herbivores

Lait

Granivores
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Cumul et écart par rapport à la normale 
1981-2010

Valeurs depuis octobre 2017
Température 

moyenne
(°C)

Pluviométrie 
(mm)

Agen
Cumul  44,4  277,1

Écart  1,8 - 17,6

Bergerac
Cumul  41,3  334,1

Écart  0,4 - 16,1

Bordeaux
Cumul  46,9  413,0

Écart  0,9 - 55,2

Brive
Cumul  39,7  413,1

Écart  1,2  36,0

Cognac
Cumul  44,4  389,5

Écart  1,3  13,8

Guéret
Cumul  31,3  411,8

Écart - 0,4 - 29,9

La Rochelle
Cumul  47,9  329,4

Écart  3,1 - 73,1

Limoges
Cumul  33,3  532,0

Écart - 0,9  65,9

Mont-de-Marsan
Cumul  45,4  425,2

Écart  1,5  0,5

Niort
Cumul  41,5  319,4

Écart  1,9 - 117,3

Pau
Cumul  46,0  552,5

Écart  0,5  60,0

Poitiers
Cumul  38,7  285,2

Écart  3,1 - 40,0

Source : Météo France

« Février, le plus court des mois,
est de tous le pire à la fois »

Source : Météo France

Niort

3,7 °C - 2,5 °C

48,3 mm - 17,8 mm

Agen

4,9 °C - 2,0 °C

60,2 mm 8,1 mm

La Rochelle

5,0 °C - 2,0 °C

51,1 mm - 5,1 mm
Cognac

4,4 °C - 2,5 °C

67,7 mm 15,7 mm

Bordeaux

5,1 °C - 2,4 °C

49,8 mm - 21,9 mm

Brive

3,8 °C - 2,1 °C

47,6 mm - 11,4 mm

Guéret

1,1 °C - 3,4 °C

52,2 mm - 23,1 mm

Pau

5,1 °C - 2,3 °C

125,9 mm 42,6 mm

Mont-de-Marsan

5,0 °C - 2,1 °C

76,3 mm 6,9 mm

Limoges

1,6 °C - 3,5 °C

66,8 mm - 13,0 mm

Bergerac

4,1 °C - 2,4 °C

44,7 mm - 11,3 mm

Poitiers

2,8 °C - 2,6 °C

41,7 mm - 4,5 mm

Données Écart à la normale

Température Positif Négatif

Pluviométrie Positif Négatif

Données 
départementales

Après un mois de janvier exceptionnellement doux, février 2018 aura été bien froid, plus 
ensoleillé au nord qu’au sud et inégal en termes de précipitations.
La température moyenne de 3,6 °C sur les douze stations de la région est inférieure à la 
normale de 2,75 °C. Excepté un léger redoux en milieu de mois, les températures ont été 
particulièrement basses, avec de très nombreuses gelées (15 jours en moyenne) et un pic de 
froid exceptionnellement tardif du 25 au 28 février. Limoges n’a pas dépassé - 2,1 °C le 27 février 
et le sud de la région a été touché par un épisode neigeux conséquent le 28. Côté précipitations, 
la situation est plus contrastée avec un bilan mensuel excédentaire enregistré dans le sud de 
la région ainsi qu’à Cognac. En cumulé depuis octobre, la pluviométrie est très proche de la 
normale.
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Rapport entre la hauteur de précipitations de l’hiver 2017/2018
et la moyenne saisonnière de référence (1981-2010)

Source : Météo France

Écart entre la température moyenne de l’hiver 2017/2018
et la moyenne saisonnière de référence (1981-2010)

Source : Météo France

Rapport entre la durée d’ensoleillement de l’hiver 2017/2018
et la moyenne saisonnière de référence (1991-2010)

Source : Météo France

Source : Météo France
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Hiver météorologique :
décembre, janvier, février
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Après deux mois très arrosés pour 
l’ensemble de la région, février a été plus 
contrasté. Bien que les précipitations, 
aient été régulières partout, entre 10 
et 13 jours de pluies significatives 
selon les départements, elles n’ont été 
excédentaires que dans le sud et sur 
le cognaçais. Ces conditions n’ont pas 

facilité la mise en place des premières cultures de printemps, 
pois protéagineux et orge notamment, ainsi que les premiers 
apports d’azote et les désherbages de rattrapage. Les 
exploitants ont, toutefois, profité de la dernière semaine, froide 
mais moins arrosée pour bien avancer les travaux.

Contrairement à décembre et janvier, février a été marqué par 
deux vagues de froid dont une particulièrement forte en fin 
de mois. 9 à 21 jours de températures minimales négatives 
ont été enregistrés selon les départements. Les moyennes 
mensuelles départementales sont inférieures de 2°C aux 
normales de saison. Ce froid a quasiment stoppé les reprises 
de végétations débutées en janvier. Les stades des cultures 
d’automne ont peu évolué.
La majorité des parcelles de colza est au stade « boutons 
accolés encore cachés par les feuilles terminales » dans le 

sud, l’ouest et le nord de la région. Les cultures sont un peu 
moins développées dans l’est.
Les états végétatif et sanitaire des cultures sont globalement 
satisfaisants dans les ex-régions Aquitaine et Limousin 
même si des attaques de larves d’altises sont ponctuellement 
notées. La situation est plus contrastée dans l’ex-région 
Poitou-Charentes, tout particulièrement en Charente-Maritime 
et Deux-Sèvres où la présence des larves d’altises, parfois 
conséquente, pose soucis sur les colzas les plus petits. Des 
retournements de parcelles sont d’ores et déjà envisagés.

Les conséquences de la vague de froid  survenue en fin de 
mois sont, à ce jour, difficilement identifiables. Les céréales 
à paille d’automne étaient, dans l’ensemble, bien implantées 
et ne devraient pas être trop affectées par ces conditions 
climatiques.
Toutefois, en sol peu drainant où les plantes ont souffert 
d’abord d’asphyxie racinaire, les gelées tardives pourraient 
avoir des conséquences, notamment sur les blés durs et les 
orges de printemps les moins développés.
Avec le retour prévu de températures plus clémentes, le stade 
repère « épi 1 cm » devrait survenir début mars pour une 
majorité des orges d’hiver puis mi-mars pour les blés et les 
triticales.

État des 
lieux

Les deux vagues de froid enregistrées en février bloquent les reprises de végétation des 
cultures d’automne engagées en janvier.
Des attaques d’altises conséquentes dans le nord-ouest de la région vont probablement 
nécessiter le retournement de parcelles de colza.
Toujours inférieur à la moyenne 2015-2017, le cours du blé tendre rendu Rouen, profite 
cependant du dynamisme des marchés de fin de mois et gagne quelques centimes par rapport 
à janvier 2018.

Estimation au 1er mars des cultures en place pour 2017-2018

En ha, en % Blé tendre d’hiver Orge d’hiver Colza d’hiver

Départements Surface Évolution
2018/2017 Surface Évolution

2018/2017 Surface Évolution
2018/2017

Charente 63 000    2,0 20 000    0,5 13 000    3,5 
Charente-Maritime 87 000   - 0,1 21 300   - 0,6 21 500    4,5 
Corrèze 3 730    6,0 1 560    2,6 335   - 1,5 
Creuse 12 200    2,5 5 100    1,6 1 920   - 2,0 
Dordogne 27 500   - 0,1 8 800   - 1,1 3 650    0,0 
Gironde 6 130    0,0 855    0,0 915    0,0 
Landes 3 200    6,7 880    0,0 2 050    5,9 
Lot-et-Garonne 58 800   - 1,1 7 800    1,7 6 500    16,3 
Pyrénées-Atlantiques 5 250    0,0 1 500   - 3,2 3 100    1,5 
Deux-Sèvres 104 500    0,5 21 500   - 1,1 30 000    8,7 
Vienne 131 600   - 0,1 30 500   - 1,4 48 000    11,2 
Haute-Vienne 13 800    4,9 5 400    2,5 1 850    0,0 

Ensemble 516 710    0,4 125 195   - 0,4 132 820    7,8 

Source :  Agreste - Conjoncture mensuelle



Le prix du blé tendre rendu Rouen gagne 
36 centimes du quintal par rapport à 
janvier 2018. Il reste toutefois inférieur 
à la moyenne 2015-2017 de février. 
Cette hausse s’est faite essentiellement 
au cours de la dernière semaine. 
La sécheresse aux USA, et le froid 

enregistré en Europe ont inquiété les acteurs des marchés.
Le cours du maïs rendu Bordeaux a suivi la même évolution 
que celle du blé tendre. En hausse en début de mois, il recule 
à la mi-février puis repart à la hausse au cours de la dernière 
semaine. En moyenne mensuelle, il reste, finalement, proche 
de janvier  mais inférieur de 50 centimes à la moyenne de 
février 2015-2017.
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Situation de la collecte en Nouvelle-Aquitaine - campagne 2017-2018

En millier de tonnes, 
en %

Collecte réalisée
au 31 janvier 2018

Évolution 
2018/2017

Collecte
prévue

fin de campagne

Évolution 
2018/2017

fin de campagne

Blé tendre 2 438      1,4     3 007      9,7     
Orges 598     - 7,9     658     - 7,5     
Maïs grain 3 344      18,4     3 719      13,9     
Colza 348     - 11,3     395     - 5,7     
Tournesol 499      47,5     549      45,6     

Source :  FranceAgriMer

Collecte

Direction Régionale de l’Alimentation, de l’Agriculture et de la Forêt
Service régional de l’information statistique, économique et territoriale
LE PASTEL - 22, rue des Pénitents Blancs - C.S. 13916 - 87039 LIMOGES Cedex 1
Tel : 05 55 12 90 00 - Fax : 05 55 12 92 49
Courriel : contact.sriset.draaf-nouvelle-aquitaine@agriculture.gouv.fr

Directeur Régional : Philippe de GUENIN
Directeur de publication par intérim :  Jean-Jacques SAMZUN
Rédactrice en chef :  Catherine LAVAUD
Composition- Impression : SRISET Nouvelle-Aquitaine
Dépôt légal à parution - N° CPPAP :  en cours - ISSN :  en cours

Cette publication est disponible à parution sur les sites internet de la statistique agricole : 
http://agreste.agriculture.gouv.fr

et de la DRAAF Nouvelle-Aquitaine
http://draaf.nouvelle-aquitaine.agriculture.gouv.fr

la statistique agricole

©AGRESTE
2018

 Prix : 2,50 €

« Aucune reproduction, même partielle, autres que celles prévues à l’article 41 de la Loi du 11 mars 1957, sans autorisation écrite »



Conjoncture mensuelle - Fruits & Légumes

Nouvelle-Aquitaine

Au 1er mars 2018 - numéro 26

Direction Régionale de l'Alimentation, de l'Agriculture et de la Forêt Nouvelle-Aquitaine

Malgré le retour traditionnel de la consommation après les fêtes de fin d’année, les marchés des fruits et légumes 
d’hiver sont déséquilibrés, en raison notamment des conditions climatiques. En effet, un début de mois de 
février très pluvieux, puis une période de grand froid, ont impacté la logistique et les transports. En fin de mois, 
la campagne se met en place en tomate et pour la fraise en variétés longues.

Le marché prolonge la bonne 
dynamique enregistrée le mois 
dernier. Les cours maintiennent 
leur niveau, en hausse notable 
par rapport à ceux de la 
campagne précédente (+53 % en 
moyenne sur le mois de février). 
La fin des congés scolaires, 
ravivant la demande, conjuguée 
à la diminution des volumes, 
devrait confirmer cette tendance.
Le rythme de déstockage est 
conforme voire supérieur à celui 
de l’an passé. Les exportations 
continuent tant sur le maritime 
que sur l’Union européenne, 
en particulier sur le marché 
allemand. 

Kiwi
Kiwi (cat I - cal 95-105 g = 30 fruits - plt)

Source : FranceAgriMer - RNM

1,20

1,30

1,40

1,50

1,60

1,70

1,80

1,90

2,00

2,10

2,20

2,30

46 47 48 49 50 51 52 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 22
semaines

€ HT/kg

2017/18
2016/17
moyenne triennale

.../...

Importations et exportations mensuelles de kiwi (en tonnes)

Source : Douanes

0

1 000

2 000

3 000

4 000

5 000

6 000

7 000

8 000

9 000

oct.-16 janv.-17 avr.-17 juil.-17 oct.-17 janv.-18

Import Export



Direction Régionale de l'Alimentation, de l'Agriculture et de la Forêt Nouvelle-Aquitaine                                                                 page 2

Concernant la noix, on 
observe peu de changements 
par rapport à janvier. Comme 
le mois précédent, février se 
caractérise par un marché 
de réapprovisionnement. 
En début de mois, le retour 

du froid génère un léger engouement pour la 
consommation, mis à mal par des problèmes de 
transport. Toutefois, l’activité demeure globalement 
calme. Les stocks diminuent doucement. 
En fin de mois, ni la fin des congés scolaires, ni le 
froid espéré par les expéditeurs ne redynamisent 
la consommation. Les écoulements demeurent 
lents. Les prix sont stables, même en léger repli 
pour la variété Marbot. La fin février clôture les 
cotations « RNM » pour la saison 2017-2018.

Noix

En début de mois, les chutes de 
neige dans le nord de la France 
et les blocages des axes 
routiers par les agriculteurs aux 
abords des agglomérations 
de Toulouse et de Montauban 

ont engendré de nombreux retards dans les 
approvisionnements, en raison de la fermeture de 
certaines routes. 
Toutefois, sur le marché intérieur, la demande est 
régulière pour toutes les origines, avec des variétés 
dont le disponible décroît rapidement (Gala, Golden, 
Canada, Chantecler). L’activité demeure constante 
tant vers les GMS que vers les marchés de gros. 
Les cours sont fermes, supérieurs à ceux de la 
campagne précédente.
En direction du « grand export », le rythme se ralentit 
en raison d’une offre qui régresse régulièrement. 
Pour l’Europe, le marché est soutenu, notamment 
en direction de l’Espagne et de l’Italie en début 
de mois, et de l’Europe du Nord avec des flux 
conséquents tout au long du mois.

Pomme

Pomme Gala Sud-Ouest (cat I - cal 170/220g - plt1rg)

Source : FranceAgriMer - RNM
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Pomme Golden Sud-Ouest (cat I - cal 170/220g - plt 1rg)

Source : FranceAgriMer - RNM
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Noix Franquette sèche Sud-Ouest (cat I +32 mm - sac 5kg)

Source : FranceAgriMer - RNM
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En février 2018, les conditions 
climatiques (pluies, froid, neige), 
affectent la production de 
carottes mais rendent également 
la logistique et les transports 
particulièrement compliqués. 
Côté production, les arrachages 

demeurent difficiles. L’alternance au cours du mois de 
périodes de redoux et de grands froids sur des sols 
saturés en eau favorise le développement de maladies. 
Les écarts de tri sont en conséquence plus nombreux et 
donnent lieu à une baisse du disponible. Les prix sont 
fermes, en hausse par rapport aux deux campagnes 
précédentes. Côté consommation, comme chaque année 
en raison des vacances scolaires, la demande se ralentit. 
Côté export, des volumes sont encore dirigés vers le 
Portugal.

Carotte

Malgré une offre moins étoffée, le 
marché, en février, demeure calme 
mais équilibré. Le froid affecte les 
disponibilités comme la demande 
qui demeure prudente. Les prix 
amorcent une légère hausse sans 
pour autant retrouver l’envolée 

hivernale de la campagne précédente (-30 % sur le mois 
par rapport à la même période 2017), une tendance à 
confirmer dans les semaines à venir.

Laitue
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Carotte de conservation du Sud-Ouest (Cat I - plt 12 Kg)

Source : FranceAgriMer - RNM
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Laitue pommée du Sud-ouest (cat I - cal +300g - colis 12 pièces)

Source : FranceAgriMer - RNM
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Conjoncture mensuelle - Viticulture

Nouvelle-Aquitaine

Au 1er mars 2018 - numéro 26

Direction Régionale de l'Alimentation, de l'Agriculture et de la Forêt Nouvelle-Aquitaine

Les volumes de sorties de chais de vins AOP progressent. Le marché est bien orienté, avec par exemple un prix du vrac en 
hausse de 19 % en Bordeaux rouge sur sept mois de la campagne 2017-18 par rapport à 2016-17 
Les exportations de vins de Bordeaux sont en augmentation de 7 % en volume et 14 % en valeur en 2017 par rapport à 2016. 
Les expéditions de Cognac sont également très dynamiques.

Des sorties de chais toujours en progression 
sur les cinq premiers mois

* Les sorties de chais regroupent les ventes en bouteilles mais 
également en vrac, y compris de vin pour eau de vie. En Gironde, 
le vrac représente 44 % des volumes (57 % des Bordeaux rouge, 
47 % des blancs secs, 42 % des blancs doux et 38 % des Côtes, 
moins de 30 % pour les autres appellations). En Dordogne, le vrac 
pèse pour 45 % des volumes et est particulièrement présent en 
Bergerac rouge, rosé et blanc sec.

Selon les informations enregistrées par les Douanes françaises, 
au niveau de la région Nouvelle-Aquitaine, sur les cinq premiers 
mois de campagne, les sorties de chais progressent de 3,9 %. Les 
sorties en AOP gagnent 6,7 %. Celles des Vins Sans Indication 
Géographique (VSIG) perdent 8,8 %.
Elles progressent de 9 % en Gironde par rapport à 2016-2017. La 
hausse est de 8,8 % pour les sorties en AOP dans ce département. 
En Dordogne, la progression est de +20,3 % au total, et +19,8 % 
en AOP. Dans le Lot-et-Garonne, la baisse au global (-6,4 %) 
résulte des sorties en IGP  (-32,6 %).
Par rapport à 2016-2017, les sorties de chais sont en hausse de 
0,4 % en Charente et de 2,3 % en Charente-Maritime.

Sorties de chais en cumul 
sur les cinq premiers mois de campagne

Source : Douanes
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Marchés du vrac :  des cours en hausse au fil des mois 

À fin février 2018, sur les sept premiers mois de la campagne 2017-
2018, le cumul des volumes sur le marché du vrac en Gironde est 
stable par rapport à la précédente campagne. Ils progressent de 
1 % pour les Bordeaux rouges (1 046 755 hl contre 1 036 391 hl 
à fin février 2017) et en repli de 4 % pour les Bordeaux blancs 
secs (172 605 hl contre 179 796 hl à fin février 2017). En cumul, 
les prix moyens s’établissent à 1 489 euros/tonneau en Bordeaux 
rouge (+19,3 %) et à 1 251 euros/tonneau en blanc sec (+4,7 % 
par rapport à 2016-2017).
À fin février 2018, en cumul sur les sept premiers mois de la 
campagne, pour les vins de Bergerac et Duras, les volumes 
progressent de 11,7 % pour les rouges et rosés (64 560 hl contre 
57 797 hl à fin février 2017). Sur la même période, les blancs secs 
sont en hausse de 8 % (17 929 hl contre 16 600 hl à fin février 
2017). Le cours moyen du Bergerac rouge se situe à 1 053 € le 
tonneau, soit une progression de 14,3 % par rapport à la campagne 
précédente. Il s'établit à 1 074 € le tonneau pour le Bergerac blanc 
sec (+8,6 %) et à 1 165 € pour les Côtes de Bergerac blanc doux 
(+11,7 %).



Exportations de vins tranquilles : 
le Sud-Est asiatique continue de tirer les 

exportations, et le marché avec l'UE s'améliore

Avec près de 2,2 millions d'hectolitres pour une valeur de plus de 
deux milliards d'euros, les exportations 2017 de vins de Bordeaux 
sont en augmentation de 7 % en volume et 14 % en valeur par 
rapport à 2016. La Chine, avec une hausse de 14 % en volume et de 
23 % en valeur, et dans une moindre de mesure Hong-Kong (+5 % 
en volume et 4 % en valeur) tirent toujours le marché à l'export, 
même si l'on observe un léger ralentissement à court terme. Ces 
deux destinations pèsent aujourd'hui pour 33 % des exportations 
de vins de Bordeaux en volume et pour 35 % en valeur. Vers les 
USA, les exportations sont en hausse de 6 % en volume et de 18 % 
en valeur. Les volumes exportés vers l'UE se redressent (+2 %) 
et la progression en valeur est de 16 %. Les exportations vers le 
Royaume-Uni croissent en volume (+8 %) et progressent en valeur 
de 29 %. Vers l’Allemagne, les volumes sont stables et la valeur 
progresse de 12 %. Vers la Belgique, elles sont en hausse de 5 % 
en volume mais elles gagnent 13 % en valeur.  

Marché des eaux de vie : 
les expéditions de Cognac poursuivent leur hausse

À  fin janvier, en moyenne annuelle glissante, les expéditions 
de Cognac continuent leur progression (+7,8 %), tant à l'export 
(+7,9 %) que sur le marché français (+2,3 %). Par contre, les 
autres utilisations marquent le pas (-16,6 %). Au 31 janvier 2018, 
sur la campagne, les expéditions progressent de 6,6  % vers 
l'Amérique, de 10,2 % vers l'Asie et de 16,8 % vers le reste du 
monde. Vers l'Europe, elles augmentent de 6 %.

Les sorties de Cognac par genre d'expéditions
Années mobiles arrêtées au 31 janvier

hl d'alcool pur 31 janvier 2017 31 janvier 2018 Évolution 
(%)

Marchés étrangers 500 153 539 874  7,9        

Marchés français 11 800 12 070  2,3        

Total des expéditions 511 953 551 944  7,8        

Autres utilisations 44 110 36 791 - 16,6        

Total des sorties 556 063 588 735  5,9        

Source : BNIC 

Sorties de Cognac réalisées en années mobiles à fin janvier

Source : BNIC
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Conjoncture mensuelle - Granivores 

Nouvelle-Aquitaine

Au 1er mars 2018 - numéro 26

Direction Régionale de l'Alimentation, de l'Agriculture et de la Forêt Nouvelle-Aquitaine

Les abattages de porcs augmentent en janvier mais la baisse structurelle de la production régionale 
observée depuis fin 2016 n'est pas enrayée avec, en glissement annuel, une baisse de 5 % du volume 
abattu dans la région. Le cours du porc charcutier a enclenché sa hausse saisonnière en février et 
rejoint la moyenne triennale 2015-16-17 du mois.
Les abattages de poulets et coquelets progressent nettement en janvier. Cependant, la tendance reste 
au repli pour les abattages de volailles de chair dans l'inter-région Nouvelle-Aquitaine - Midi-Pyrénées. 
Les abattages de palmipèdes retrouvent leur niveau de 2016 pour le mois de janvier, soit avant les 
deux épisodes de grippe aviaire qui ont lourdement impacté la production régionale. Les effets en sont 
encore perceptibles avec en glissement annuel, des abattages en repli de plus de 10 %.

La hausse des abattages 
se poursuit entre 
décembre et janvier, 
avec un bond à 11 % du 
volume abattu. Un peu 

plus de 204 000 porcs charcutiers ont été abattus 
en Nouvelle-Aquitaine en janvier 2018 pour un 
volume de 19 000 tonnes, soit 2 % de plus qu'un 
an auparavant. Malgré cette hausse ponctuelle, 
les abattages sont globalement en repli dans la 
région, de 5 % en glissement annuel. Ils reflètent  
la baisse structurelle du cheptel régional observée 
depuis fin 2016.

Après avoir stagné en janvier, le cours du porc 
charcutier enclenche sa hausse saisonnière à 
la mi-février et rattrape la moyenne triennale 
2015-16-17 du mois. Avec une augmentation 
de 6 centimes entre janvier et février, la cotation 
régionale du porc charcutier s'établit à 1,25 €/ kg 
de carcasse en moyenne de février. Le cours 
régional reste loin cependant des prix pratiqués 
un an plus tôt à la même période (-10 %).

Porcins

Évolution des volumes de porcs charcutiers

Source : DIFFAGA

Avertissement : à compter de janvier 2017, afin de satisfaire à la réglementation européenne, les sta-
tistiques de poids de carcasse diffusées prennent en compte le poids "avec tête et pieds". Les données 
2016 et 2015 ci-dessus ont ainsi été rétropolées en appliquant un coefficient de redressement de 1,11 
pour garantir la continuité de la série.
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janv.-18 Volume (en tonnes) Nombre de têtes
Abattages mensuels
Glissement*
Evol du mois** 11,0% 9,7%
Evol du glissement -5,0% -5,1%

19 470 204 285
209 447 2 238 952

Abattages de porcs charcutiers
en Nouvelle-Aquitaine
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Le volume de poulets 
et coquelets  abattus 
dans l'inter-région 
Nouvelle-Aquitaine 
- Midi-Pyrénées 
augmente de 22 % 
entre décembre 

et janvier. Avec près de 12 000 tonnes pour 8,1 
millions de têtes, les abattages de janvier 2018 
sont supérieurs de 12 % à ceux de janvier 2017.
Mais cette hausse ponctuelle ne suffit pas à 
rattraper la baisse des volumes observée depuis 
le début de l'année 2017. En glissement annuel, 
les abattages sont en repli de 6 % dans l'inter-
région.
Les abattages de palmipèdes se rétractent en 
janvier, après un bilan positif pour la période des 
fêtes de fin d'année épargnée d'épizootie aviaire 
dans le Sud-Ouest. Un peu plus de 7 500 tonnes 
de canards pour 2 millions de têtes ont été abattus 
en janvier 2018 dans l'inter-région Nouvelle-
Aquitaine - Midi-Pyrénées. Les abattages 
reviennent ainsi au même niveau qu'en 2016 
pour le mois de janvier, soit avant les deux crises 
aviaires successives de 2016 et 2017. Le déficit 
de production se comble progressivement. En 
glissement annuel, les abattages sont toujours en 
repli, de 13 % en canards et 18 % en oies.  Les 
abattages inter-régionaux représentent près de la 
moitié du volume national produit en janvier pour 
les canards, et sa quasi-totalité en oies (95 %).

Volailles

Évolution des tonnages de canards abattus
en Nouvelle-Aquitaine - Midi-Pyrénées

Source : DIFFABATVOL
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Évolution des tonnages d'oies abattues
en Nouvelle-Aquitaine - Midi-Pyrénées

Source : DIFFABATVOL
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janv.-18
Evol du glissement* -6,3% -7,1%

Canards 
janv.-18

Evol du glissement* -13,2% -12,6%
Oies

janv.-18 26
Evol du glissement* -17,6% -20,9%

11 781 8 149 855

7 543 2 092 862

3 959

Activité des abattoirs de volailles
en Nouvelle-Aquitaine – Midi-Pyrénées

* glissement : calculé sur un an en cumulant du mois en cours au même mois 
l’année précédente

Source : DIFFABATVOL
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Production de vaches de boucherie

Les sorties reprennent entre décembre et janvier pour les gros animaux de boucherie. Le cours du bovin 
mâle est légèrement baissier mais le marché reste porteur. L'offre s'est en effet nettement réduite en 2017 
au profit des exports de broutards. La tendance est plus lourde pour les vaches allaitantes. Le cours 
de la vache limousine se maintient difficilement en février. Le cours de la vache laitière suit la hausse 
saisonnière, au même niveau que l'an passé.
L'offre modeste en veau permet de maintenir des prix élevés en février. La production de veau reste 
globalement en recul dans la région, de -3,3 % en glissement annuel.
Le marché est fluide en broutard. La demande vers l'Italie est régulière et l'ouverture en mars du marché 
tunisien devrait renforcer la demande sur le territoire régional.
Les abattages d'ovins se rétractent en janvier. Les cours sont haussiers en février pour la brebis comme 
pour l'agneau, avec des prix supérieurs à la moyenne triennale 2015-16-17 du mois.

Source : BDNI
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en têtesLes réformes repartent à la 
hausse en janvier, alors que 
les sorties de génisses sont 
plus modérées. Près de 16 000 
vaches, 11 500 génisses et 
11 500 bovins mâles sont sortis 
des élevages de Nouvelle-

Aquitaine pour abattage en janvier 2018. Les sorties 
de vaches allaitantes grimpent de 6,8 % en janvier par 
rapport à la même période un an plus tôt. En glissement 
annuel, l'offre régionale a progressé de 3,1 % pour les 
vaches de race viande. 
La production mensuelle de vaches laitières s'inscrit 
dans la moyenne triennale 2015-16-17 pour le mois 
de janvier, mais les réformes laitières sont en recul de 
6,1 % en glissement annuel, traduisant à la fois une 
moindre décapitalisation et la baisse structurelle des 
cheptels. La production de bovins mâles est légèrement 
en-deça de la moyenne triennale 2015-16-17 pour le 
mois de janvier (-1,9 %).
Le marché allaitant est sous pression compte-tenu de l'offre 
en hausse. Le cours de la vache limousine se stabilise 
à 4,35 €/kg de carcasse en février, soit 12 centimes en 
dessous de la moyenne triennale 2015-16-17 du mois. 

Production de génisses et de bovins mâles de boucherie

Source : BDNI

Gros bovins 
de boucherie

Vaches de réforme dont races viande Génisses de boucherie Bovins de boucherie mâles
En têtes Janvier-18 Evol cumul* Janvier-18 Evol cumul* Janvier-18 Evol cumul* Janvier-18 Evol cumul*
Charente 9,9% 707 21,3% 597 -7,7% 820 -7,7%
Charente-Maritime 844 1,0% 480 6,7% 183 -2,7% 139 -24,9%
Corrèze -0,2% -2,2% 243 -4,7% 325 -10,2%
Creuse 8,4% 7,5% 2,1% -1,2%
Dordogne 5,7% 14,8% 631 -5,0% 780 -8,2%
Gironde 239 -8,4% 143 -2,1% 69 -12,7% 77 87,8%
Landes 483 9,5% 297 4,6% 93 5,7% 211 38,8%
Lot-et-Garonne 475 2,8% 259 22,2% 83 -1,2% 91 -19,5%
Pyrénées-Atlantiques 5,8% 969 12,3% 324 -0,9% 399 33,0%
Deux-Sèvres 12,9% 8,4% 5,3% -4,7%
Vienne 996 0,9% 688 5,7% 467 -3,7% 885 -13,6%
Haute-Vienne -1,1% -2,5% -7,5% 6,3%
Région 5,6% 6,8% -2,8% -1,8%

1 062

1 404 1 236

2 032 1 852 1 248 1 761

1 521 1 068

1 581
3 387 2 322 1 055 3 348

1 757 1 534 1 760 2 694
15 781 11 555 6 753 11 530

Production de gros bovins de boucherie (sorties des élevages pour abattage) 

* cumul depuis janvier / même période en 2017
Source : BDNI
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Cotation vache race limousine U- (<10 ans, >350 kg)

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotation de Toulouse
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Celui de la Blonde d'Aquitaine 
perd 5 centimes entre janvier 
et février et plonge à 4,83 €/
kg de carcasse début mars. À 
la faveur d'une offre réduite, 
le cours de la vache laitière 
se maintient à 11 centimes au 

dessus de la moyenne triennale 2015-16-17 en février 
pour atteindre 2,82 €/kg de carcasse début mars. Bien 
qu'il se rétracte de 4 centimes entre janvier et février, 
le cours du jeune bovin mâle est toujours supérieur à 
la moyenne triennale 2015-16-17, de 3,8 % pour le 
mois de février.

Gros bovins 
de boucherie 
(suite)

Cotation vache laitière P=

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotations de Toulouse
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Cotation génisse U- (type viande, >350 kg)

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotations de Toulouse
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Cotation jeune bovin mâle U= (type viande, >330 kg)

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotations de Toulouse
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Un peu moins de 22 500 
veaux sont sortis des élevages 
régionaux pour la boucherie 
en janvier 2018. Bien qu'en 
hausse de 14 % par rapport à 
la moyenne triennale 2015-16-
17 de janvier, la production de 

veaux laitiers continue de se replier dans la région, 
en lien avec la baisse du cheptel de vaches laitières 
de Nouvelle-Aquitaine (-5,7 % entre 2017 et 2016). 
En glissement annuel, elle a diminué de 6,1 %. La 
production de veaux de race viande, stable en 
janvier, est moins mise à mal, avec un repli de 1,9 % 
en glissement annuel. La Corrèze et la Dordogne, 
départements du bassin de production du veau sous 
la mère, concentrent près de la moitié de la production 
de veaux viande pour le mois de janvier.
L'offre modeste tire les prix en février pour les animaux 
de qualité supérieure. Le cours du veau élevé au pis 
s'établit à 8,51 €/kg de carcasse en moyenne, celui 
du veau non pis R à 6,48 €/kg de carcasse et celui du 
veau non pis O à 6,10 €/kg de carcasse. Bien que le 
cours de veau élevé au pis s'érode depuis fin janvier, 
il reste supérieur à la moyenne triennale 2015-16-17. 

Veaux

Production de veaux de boucherie

* cumul depuis janvier / même période en 2017
Source : BDNI

Veaux de boucherie race viande Veaux de boucherie race lait
En têtes Janvier-18 Evol cumul* Janvier-18 Evol cumul*

Charente 345 2,4% 252 -73,4%
Charente-Maritime 196 -17,3% 343 -14,3%
Corrèze -25,3% 97 -89,4%
Creuse 443 6,0% 189 -39,8%
Dordogne 16,9% 15,9%
Gironde 308 34,5% 312 2736,4%
Landes 691 1,2% 201 -17,3%
Lot-et-Garonne 395 -65,2% 346 -38,8%
Pyrénées-Atlantiques -15,4% -30,9%
Deux-Sèvres 453,9% 166,7%
Vienne 470 710,3% 14 -92,9%
Haute-Vienne 906 22,9% 377 129,9%
Région 0,0% -3,6%

2 525

3 625 2 208

2 924 1 488
1 141 2 683

13 969 8 510

Production de veaux de boucherie
(sorties des élevages pour abattage)

Source : BDNI
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Cotation vache blonde d'Aquitaine U= (<10 ans, >350 kg)

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotations de Toulouse
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En cumul sur l'année 2017, près de 
260 000 broutards ont été exportés 
des élevages de Nouvelle-Aquitaine. 
Les exportations sont en hausse de 
6,7  % entre 2016 et 2017 dans la 
région quand elles ont augmenté de 

seulement 0,6 % au niveau national. La Nouvelle-Aquitaine 
représente désormais 24 % de la production française de 
broutards. Les départements de la Corrèze, la Creuse, et la 
Haute-Vienne représentent à eux seuls 60 % de la production 
régionale pour l'année 2017.
Le commerce est fluide pour les bovins maigres, avec une 
demande régulière vers l'Espagne et l'Italie. Le cours du 
broutard limousin suit la hausse saisonnière en février et 
s'établit à 2,83 €/kg vif en moyenne mensuelle. Il se maintient 
de 4 à 5 % au-dessus de la moyenne triennale 2015-16- 17 
depuis le début de l'année. La toute récente ouverture du 
marché tunisien début mars va apporter un débouché 
supplémentaire pour les élevages de la région.

Broutards

Cotation veau élevé au pis rosé clair U
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Cotation veau non élevé au pis rosé clair R
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Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotations de ToulouseSource : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotations de Toulouse
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Cotation veau non élevé au pis rosé clair O

Production de broutards
Broutards exportés

En têtes Décembre-17 Evol mois/2016 Evol cumul*

Charente 883 11,6% 15,3%
Charente-Maritime 282 39,6% 28,1%
Corrèze 4,5% -2,8%
Creuse -1,2% 1,4%
Dordogne 24,1% 11,7%
Gironde 201 -30,0% 10,6%
Landes 202 -14,4% 27,3%
Lot-et-Garonne 300 -60,5% -2,7%
Pyrénées-Atlantiques 0,3% 18,5%
Deux-Sèvres 24,3% 27,3%
Vienne 932 14,8% 15,7%
Haute-Vienne 18,6% 7,3%
Région 4,5% 6,7%

3 994
4 911
1 691

1 686
1 073

2 931
19 086

* cumul depuis janvier / même période en 2016
Source : BDNI

Cotation broutard race limousine 6-12 mois (300 kg) U
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Cotation broutard race blonde d'Aquitaine 6-12 mois (300 kg) U
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Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotation de ToulouseSource : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotation de Limoges
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Source : France Agrimer
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Cotation veau de 8 jours race laitière au marché de Lezay

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotations de Toulouse
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Cotation agneau 16-19 kg couvert U

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotation de Poitiers
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Les abattages d'ovins se 
rétractent entre décembre et 
janvier, suite une dégradation 
rapide de la demande après 
les fêtes de fin d'année. Un peu 
plus de 1 600 tonnes d'ovins 

ont été abattus en Nouvelle-Aquitaine en janvier, soit 
1,2 % de moins qu'un an plus tôt. Ainsi, la baisse de la 
production régionale se confirme avec, en glissement 
annuel, des abattages en repli de 5,8 %. 
À la faveur d'apports réduits, le cours de l'agneau repart 
à la hausse à partir de fin janvier. En février, il s'établit 
à 7,29 €/kg de carcasse en moyenne, soit 4 centimes 
de plus que le mois précédent. Début mars, le marché 
est tonique avec les fêtes pascales qui approchent. 
L'agneau côte à 7,43 €/kg de carcasse pour la première 
semaine du mois, se démarquant de 61 centimes de la 
moyenne triennale 2015-16-17. Le marché de la brebis 
est plus calme mais reste favorable. À 2,44€/kg de 
carcasse en moyenne pour le mois de février, le cours 
de la brebis progresse de 12 centimes par rapport au 
mois précédent. Il est supérieur de 26 centimes à la 
moyenne triennale 2015-16-17 de février.

Ovins

Cotation brebis ciré O

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotation de Poitiers
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Cotation chevreaux vif (8 à 11 kg)

Source : FranceAgriMer Commissions hebdomadaires de cotation de Poitiers
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Avec 295 tonnes de caprins 
abattus dans la région Nouvelle-
Aquitaine en janvier 2018, 
les abattages progressent de 
8,8  % en volume par rapport 
à la même période un an plus 

tôt. Cependant, le repli des abattages régionaux se 
confirme avec en glissement annuel une baisse de 
2,8 % du volume.
Le cours du chevreau suit la baisse saisonnière en 
février. À 2,93 €/kg vif en moyenne, il est conforme à 
la moyenne triennale 2015-16-17 du mois.

Caprins

Abattages de bovins, ovins et caprins

Activité des abattoirs

En tonnes abattues Bovins Ovins Caprins
Janvier-18 Evol cumul* Janvier-18 Evol cumul* Janvier-18 Evol cumul*

Corrèze 4,9% s s 0,0 0,0%
Dordogne 3,7% 70 -4,4% 1,2 14,2%
Pyrénées-Atlantiques 683 6,5% 116 1,2% 0,2 -52,9%
Deux-Sèvres 8,7% s s 72,6 2,0%
Vienne 6,5% 682 2,4% 221,1 12,2%
Haute-Vienne -3,4% 314 -7,9% 0,1 -35,3%
Région 5,2% -1,2% 295,6 8,8%

3 166
3 163

3 523
1 089
2 254

15 772 1 647
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Nouvelle-Aquitaine

Conjoncture mensuelle - Lait
Au 1er mars 2018 - numéro 26

Un peu plus de 99 millions de litres 
de lait ont été collectés dans la région 
Nouvelle-Aquitaine en janvier. Les 
livraisons sont en hausse de 4,5 % 
entre décembre 2017 et janvier 2018, 
s’inscrivant ainsi dans la tendance 
saisonnière. Les livraisons de janvier 

2018 sont légèrement inférieures à celle de 2017, et en net 
repli par rapport aux années antérieures à la crise laitière. 
Entre 2016 et 2018, les livraisons se sont ainsi repliées de 
11,7 % en Nouvelle-Aquitaine (évolution du mois de janvier).
Le prix moyen payé au producteur se rétracte de 4,4 % entre 
décembre et janvier, pénalisé par l’augmentation saisonnière 
du volume livré. Il s’établit à 349 € / 1 000 litres pour le début 
d’année, soit une hausse de 2,5 % par rapport à janvier 2017.

Lait de
vache

Avec 12,7 millions de litres de lait de 
chèvre collectés en janvier 2018 en 
Nouvelle-Aquitaine, les livraisons sont 
en hausse de 2,8 % par rapport à la 
même période un an plus tôt. Elles se 
rétractent de 5,1 % entre décembre et 
janvier, dans l’attente des premières 

mises bas qui marqueront l’habituelle reprise des livraisons 
en février. Les Deux-Sèvres, premier département producteur 
de la région, concentre plus de la moitié du lait de chèvre livré 

Lait de
chèvre

Les volumes de lait de vache livrés poursuivent leur hausse saisonnière, mais à un niveau nettement 
inférieur à celui observé avant la crise laitière. Le prix moyen du lait suit la tendance baissière de début 
d’année et repasse en-dessous de 350 € / 1 000 litres pour le mois de janvier 2018.
En janvier, le prix du lait de chèvre enclenche son habituelle baisse saisonnière et reste conforme à la 
moyenne triennale 2015-16-17.
La reprise de la production se poursuit en lait de brebis. Les livraisons ne cessent de progresser dans la 
région. En cumul sur l’année 2017, elles ont ainsi augmenté de 3,1 % par rapport à l’année précédente. 
Le prix moyen du lait de brebis est conforme à la moyenne triennale 2015-16-17 pour le mois de janvier. 

Lait de vache : livraisons mensuelles

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer
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Lait de vache : prix mensuels

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer

Lait de chèvre : livraisons mensuelles

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer
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janv.-18 1000 l. Evol du mois*

Charente 1,7%

Charente-Maritime -0,8%

Corrèze 2,3%

Creuse -0,4%

Dordogne -3,0%

Gironde -1,8%

Landes -4,1%

Lot-et-Garonne -2,6%

Pyrénées-Atlantiques 1,1%

Deux-Sèvres 1,4%

Vienne -0,4%

Haute-Vienne -3,4%

Région -0,3%
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10 951
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3 894

5 400

14 982

22 806

8 989

5 007

99 350

Livraisons mensuelles en Nouvelle-Aquitaine

* volume du mois de l’année n / volume du mois de l’année n-1

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer



La collecte saisonnière de lait de brebis 
est repartie à la hausse en décembre. 
Avec 5,8 millions de litres de lait livrés 
en décembre 2017 en Nouvelle-
Aquitaine, le niveau des livraisons est 
similaire à celui de 2016. En cumul 
annuel, la collecte a progressé de 

3,1 %, confirmant ainsi la dynamique du marché régional du 
lait de brebis.
Le prix moyen du lait de brebis s’établit à 983 € / 1 000 litres en 
janvier, soit 2 % de moins qu’un an auparavant. Cependant, il 
reste conforme à la moyenne triennale 2015-16-17 du mois.

Lait de
brebis

La transformation régionale de lait 
liquide conditionné recule encore 
en décembre 2017, de 12,4 % pour 
ce mois. À l’inverse, les fabrications 
de beurre grimpent de 22 % en 

décembre. À la faveur d’une forte demande, le marché du 
beurre s’est raffermi en 2017. Les fabrications régionales ont 
bénéficié de cette dynamique et enregistrent une hausse de 
8,6 % en cumul annuel.
Les fabrications de fromages de chèvre se replient de 5,1 % 
en décembre 2017, mais restent à l’équilibre en cumul an-
nuel. 
Les fabrications de fromages de brebis sont ponctuellement 
en repli en décembre 2017 mais restent globalement en aug-
mentation, de 3,2 % en cumul annuel. En particulier, celles 
d’Ossau-Iraty continuent leur progression, avec un bond de 
16 % en décembre, augmentation qui cependant est relative 
à un faible volume pour ce mois.

Transformation
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pour le mois de janvier.

À 758 € / 1 000 litres en janvier 2018, le prix moyen du lait 
de chèvre est conforme à la moyenne triennale 2014-15-16 
du mois. Il enclenche sa baisse saisonnière et se rétracte de 
6,8 % par rapport au mois précédent.

Lait de chèvre : prix mensuels

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer

janv fév mars avril mai juin juil août sept oct nov déc
500

550

600

650

700

750

800

850
€\1 000 l

2018
2017
Moyenne 2015-16-17

Lait de brebis : livraisons mensuelles

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer
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Lait de brebis : prix mensuels

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer
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janv.-18 1000 l. Evol du mois*

Deux-Sèvres 4,8%
Vienne -2,5%
Dordogne 691 3,6%
Charente 833 6,6%
Région 2,8%

6 672
3 643

12 761

Livraisons mensuelles en Nouvelle-Aquitaine

* volume du mois de l’année n / volume du mois de l’année n-1

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer

déc.-17 1000 l. Evol du mois*

Pyrénées-Atlantiques 0,0%
Région -0,4%

5 833
5 840

Livraisons mensuelles en Nouvelle-Aquitaine

* volume du mois de l’année n / volume du mois de l’année n-1
nd : non disponible

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer

En milliers de l (lait), en tonnes Production 

déc.-17 mensuelle cumulée mensuelle cumulée

Lait liquide conditionné -12,4% -5,5%

Beurre 21,8% 8,6%

Fromages de chèvre -5,1% 0,2%

   dont bûchettes -3,4% -4,5%

Fromages de brebis -3,0% 3,2%

   dont Ossau-Iraty 292 16,3% 7,6%

Produits dérivés de l'industrie laitière -41,3% -6,6%

Évolution*

28 861 317 495

2 092 22 037

5 958 76 225

3 580 43 222

1 212 16 796

4 774

2 821 53 974

Production des principaux produits laitiers

* volume du mois de l’année n / volume du mois de l’année n-1

Source : Agreste - Enquête mensuelle laitière SSP-FranceAgriMer


	synthese-mars-2018
	AgresteN-A_Conj26_Mars18_M
	AgresteN-A_Conj26_Mars18_GC
	AgresteNA_ConjMensuelle_FL_mars2018
	AgresteNA_ConjMensuelleV_mars2018
	AgresteNA_Conj26_Mars18_G
	AgresteNA_Conj26_Mars18_H
	AgresteN-A_Conj26_Mars18_L

